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AVANT-PROPCS . 


l.a  Mbtlpqde  da  celebre  Devienue  a toujours  ete  considerce  comine  uue  des  ineilleures  eerites 
pour  la  flute.  Sou  succes,  qui  ne  s'est  jamais  ralenti,  est  la  ineilleure  preuve  du  inerite  que  nous  nous 
plaisons  a lui  reconnaitre . Cependant  depuis  sa  publication,  1 art  du  flutisle  et  celui  du  facteur  out  tail 
de  notables  prog  res  et  rendu  insuffisantes  les  lemons  de  Devieune. 

brace  nux  perfectionnements  apportes  ii  la  flute  ancieuue  et  grace  aussi  au  nouveau  svstenn  bieu 
des  passages  impossibles  autrefois  sont  devenus  faciles  et  nous  esperous  ineiue  que  le  tems  n est  pas 
cloigne,  on  il  n \ aura  pi  us  de  passage  impossible  qui  arrete  1 inspiration  du  compositeur. 

Autrefois  les  tons  dans  lesquels  on  ecrivait  la  musique  de  flute  etaient  fort  limites  aujourd  Imi 
on  ecrit  dans  tons. 


\ous  avons  done  cm  indispensable  d adopter  une  inarehe  eu  rapport  avec  les  prog  res  de  uotre  terns, 
b experience  nous  a deja  demontre  que  la  complication  de  1 armure  u offre  point  aux  eleves  uue  dil- 
ficulte  absolue  el  qu  en  s exercaiit  a jouer  des  l origine  dans  tons  les  tons,  ils  acqueraient  bientdt  uue  fa- 
cilite  remarquable  e’est  dans  cet  esprit  el  avec  une  profoude  conviction  que  nous  avons  dispose  la  mar- 
che  de  noire  travail.  Nous  if  avons  point  recule  devaul  la  transposition,  quand  nous  l avons  jugee  neces - 
saire.  nous  ue  somiues  point  fait  scrupule  de  retraneber  ce  qui  nous  a paru  sans  utilite.  et  nous  avons 
eu  outre  a joule  quelques  exercices  qui  trav  aides  avec  soiu  conduiroul  I eleve  a 1 execution  des  morceaux 
de  premiere  difficulle  . 


s.  mis. 


KJ 

PRINCIPES  ELEMENTAIRES  OE  MUSIQUE. 


l,ii  iMusique.  coniine  les  langurs,  a ses  signes  qui  scrvent  a reproduire  aux  veux  ee  qu'elle  veut  exprimer.  ( hez 
anriens  lea  memrs  caraeteres  s'  employaienl  aux  iletix  usages. 

L ensemble  de  tons  les  signes  de  Musique,  s’appelJe  \olation. 

J.  eehelle  on  la  divisiun  fondatnenlale  des  sons  a sejil  deg  res  qu'oii  appelle  Notes,  el  donl  les  nonis  sunt.  It.,  lie. 
\|j.  Fa.  Sul  l.a.  Si.  Fes  notes  se  reproduisent  sous  le  nom  d’oetaves  a dilTe'rentes  hauteurs 

On  u'emploie  point  pour  ehaque  note  un  signe  different,  ee  qui  sert  a les  faire^  distinguer  e’est  la  place  qu'  elles 
uerupent  sur  oil  entre  les  cinq  lignes  donl  voiei  la  representation.  ' j 


ties  einq  lignes  se  noinment  portee,  et  coiume  elles  ne  suf’fisent  point  a contenir  les  reproduc- 
tions de  I . rlii  lie  inusieale,  on  eniploie  encore  des  lignes  supplementaires  soil  en  dessus  soil  en  dessous. 


\ 

Kn  tele  de  ehaque  portee  on  place  un  signe  qu  on  appelle  Clef.  II  ) a Irois  sortes  de  (defy  la  (del  de  Sol,  la  Clef 
de  Fa.  et  la  Clef  if  It  qui  se  representrnt  ainsi  Clef  de  Sol  Clef  de  Fa  9'  (del  dll  |j 

Ces  denominations  de  Clefs  signilient  que  les  notes  po>eeg  sur  les  nieines  lignes  que  ces  Clefs,  en  prenuenl  le  nom. 


ces  Clefs, 

il  est  vrai,  reposent  sur 

plusieurs 

lignes-  mais  on  n a egard.  pour  uppreeier 
Cj 

leur  position  quii  line 
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leur  forme 

■ poll r la  (ilef  de  Sol  oil 

envisage 

1 anneau  du  milieu  -\3)—  pour  la  ( lei  di 
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Clef's. 

SOL 


U si  IT 


-BE -«i  ' 


=u  2 i 1 1 J J i-m 

“ - « Ml  RE  - " * 


IT  SI  LX 


sol. 


7 ! . » * if 

Ml  LA  SIX-  , V 


I I 

4 • 

sd~nr 


I T 


111 


La  Clef  d I t se  pose  aussi  sur  la  2".le,  la  3“.le,  el  la  4"!'  ligne.  Pour  la  Flute  on  n eniploie  que  la  Clef  de 
Sol  2lm'  ligne. 

II  i a plusieurs  figures  de  notes  qui  en  expriment  la  valeur  on  la  dune. 

Celle  qui  Seri  de  point  de  oomparaison  a toutes  se  nomine  Ronde. 

II  existe  aussi  plusieurs  figures  correlatives  pour  indiquer  la  duree  des  Silences.  Le  Signe  qui  sort  egalement 
de  point  de  oomparaison  a toils  les  autres  est  la  Pause.  Voici  le  tableau  figuratii  des  notes  et  des  silence*. 


( L usage  a tort  pout  etre,  admet  l emploi  de  la  pause  pour  marquer  le  silence  d une  mesure  quelconque  ) 
Hoiolr.  Cause.  Btanelie.  '<j  Bause.  Aoire.  Soupir.  Croelie.  'j  Soupir.  Double  Cr.  Quart  ilr  S.  Triple  Croebe.  L yuarl  do  X. 


I 


(9- 


m i i m 5 i t b 


Dans  ee  tableau  ehaque  valeur  et  ehaque  silence  out  line  valeur  double  de  celles  qui  les  suiveut 

I _3__  d 

Pour  ceunir  les  Pauses  on  eniploie  ces  signes  1 ~ I 


Pauses 


L t*  point  place  a pros  une  iXole  ou  un  silence  laugmenle  de  moitie  de  sa  valeur.  e’est -a- dire  qu'il  en  prolong? 
la  duree.  Pour  les  Notes*  apres  la  Ronde  il  van t une  Blanche,  apres  la  Blanche  il  vaut  une  Noire.,  ainsi  de  suite.  Pour  les  Si - 


ilemi -Soupir,  & 

Ronde  pnintee.  Blanche  poinlee. 

Soupir  penile. 
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Touts  musique  so  iliviso  on  puitios  <t  uno 
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“ |H"  ',e'.  i.  „.,ns  la  mrsurr  rat  « qualre,  trois,  ou  <lrUx  Irma, 

me  se  divise  en  fractions  qu  «"  appi  lit  - , /W  , 

isions  <b-  to  mosurc  *'■  C <■ oja  |iurlo  F • 
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perieur  la  quantile  tie  ces  parlies  qui  composent  chaque  mesure. 
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/ 0/67  LE  TABLEAU  BUS  P/tMCl  PALES . 
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Dps  differonts  Sitrnrs  d' alteration  des  notes,  du  Diese,  du  Bomol,rt  du  Becarre. 

(levant  une  note  I clove  d un  deiui-lon,  le  l>  an  eonlraire  la  baisse  d''un  flemi -to...  If  i;  remplil  retie  double 
tom  lion,  t est  a-dire  qu’il  eleve  la  note  d im  dnui-ton  quand  file  etait  originaimnent  bemolisee,  et  qu  il  la  baisse  d'un 
demi-ton,  si  t ile  etait  diesee. 

ties  dilferenls  .Sillies  sYinploienl  tie  tleuv  manieres  quil  est  important  tie  (lislingiirr.  1 \ eciilentelleinent,, dans  le  eou- 

rant  d tine  mesure.  2V  En  tele  tie  chaque  portee:  ce  qui  dans  ce  eas  s appelle  a r mure.  (Juand  res  signes  tl  alteration 
arrivent  aecidentellement  ils  ne  s'appliquciit  qu  a la  mesure  speriale  tlans  laquelle  oil  les  reiutmlre,  tandis  <| lit*  s’iis  se 
trouvenl  a l arm  life,  ils  sappliquent  a toute  I etendue  du  morceau.  ties  accidents  pcuvenl  etre  doubles,  et  alors  ils 
allirent  tl'un  ton  entier  les  notes  qu  ils  precedent;  voici  leurs  I'igutes.  ihmble  Diese  % on  X,  Double  licinol  ^./Double  UecarreGj. 

I a («ainin<‘  est  I ei*h«*llc  il«*s  sons. 

l s ite  et  belle  se  compose  de  sept  degres  prineipaux  representes  par  les  sept  Notes  donl  nous  avons  tleja  intlique  les 
iioins.  It's  dilb  rents  degres  n out  pas  toils  entr  eu\  la  meme  distance:  la  seule  iinportantc  tlistinction  a fa  ire  est  cclle  ties 
tons  e|  lies  tb mi -tons . 1 a gamine  est  toujours  composite  de  cinq  tons  ct  deux  deini-tons,  Suivant  la  place  qu' ot  cupent  ces 
tons  'I  tleini  tons  mi  flit  que  la  gamine  est  majeure  on  mineure. 


i.XMSE  MVJEfRE. 


fiXMME  MIMIHK. 
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iliquer,  on  dira  qu  elle  est  diatoniqne,  c’ est r a -dire  nu'ellc  n..„,Ai  i 

, „ f , , . ...  , 1 qUelU  l,l0,:t,df‘  l’ar  les  tons  et  demi-tons  qui  eomposenl  .file  e- 

eliflle  lundamentale . Hien  que  a izamme  „ 11 

T K me  majeure  on  mmeure  so,l  naturelleraent  divisee  par  degr.'s  i.mgauv.  on  pent 


lane  une  echellr  de  sons  dont  ebaque  distance  de  I une  i I', nitre  soit  ,, 
me  (Ihromatiqur, 


on  demi-ton,  c'1  est  ce  qu’oii  appelle  la  Kan1' 
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On  indi<|iie  l i t naturel  coinmc  If  I';1  degre  de  f'erhelle  musicale.-  on  pent  cependanl  composer  la  gamine  stir  ehaeun  des 
degres  . Ce  qui  importe.  , cVst  que  dans  la  formation  do  ces  gaiumes,  les  tons  et  demi-tons  occupenl  les  memes  plates  res- 
pectives  que  cellos  indiquoes. 

C'cst  la  la  veritable  origine  des  dil'ferenles  armures,  ainsi  qu’on  pourra  s’en  convaincre  par  les  exemples  qui  auivont. 


On  voit  par  ces  examples  que  pour  tromer  la  place  du  premier  diese,  il  faut  prendre  pou r (unique  le  5?"‘dogre  en  montan!  de 
|a  gamine  naturello  d ul,  qui  est  Sid.  Pour  le  placement  des  anti  cs  dieses  on  suite, i la  memo  mart-lie,  <•  e.st-it-dire  qu  on 
prendra  toujours  pour  (unique  le  .V'"  degre  en  montant  de  la  gamine  precedent!'. 

\ oiei  pourquoi  les  Dieses  doivenl  se  poser  de  quintc  en  quinte  en  montant. 

On  veil  aussi  que  pour  Irouver  la  place  du  premier  bemol.  il  faut  prendre  pour  tonique  le  d'1.'  degre  en  descendant 
do  la  gamine  d ‘ut . c'' est  - a -dire  la.  Pour  le  placement  des  unices  bounds  on  doit  prendre  suecessivement  pour  tonique 
lo  5".11’  degre  en  descendant  do  la  gamine  precedenlo  . 

Voici  pourquoi  les  beinols  doivenl  se  poser  de  quinte  on  quinte  en  descendant 

Nous  venous  de  donner  lo  tableau  <les  ganimes  du  mode  majeur.,  chacune  d t iles  a sa  gamine  relative  dans  le  mode  mi- 
nour.  La  gamine  du  mode  mineur  a toujours  son  premier  degre  a une  tierce  inferieure  de  la  gamine  majeure  dont  elle  est 
relative;  ainsi,  le  ton  d ut  majeur  a pour  relatif  La  mineur,  le  ton  de  Fa  naturel  majeur,  celui  de  lie  mineur.  le  ton  de  Sol 
naturel  majeur,  celui  de  A1  i mineur. 

Pour  fail’c  connaitre  dans  quel  mode  un  morceau  est  ecrit,  on  a donne  plusicurs  regies  qui  nr  sont  ni  laciles  ni  con- 
cluantes . On  pourra , par  exemple  ebercber  dans  les  premieres  mesuros  soil  tin  chant  on  a l i basse.  'i  la  nolo  do  .>  <|o- 
gre  du  Ion  majeur  est  alterce:  si  elle  Pestle  inode  est  mineur,  sinon  il  est  majeur.  II  est  rare  an  reste  quint  morceau  com- 
mence autrement  que  par  le  I(‘rou  le  5“e  degre  de  la  gamme  de  sa  tonalite. 

LE  TRILLE. 

Le  Trille  consisle  dans  le  battement  alternatif  de  deux  notes  qui  ne  peuvenl  etre  qu  a un  ton  on  it  un  demi-ton  do 
distance;  pour  savoir  Icquol  do  ccs  deux  intorvalles  on  doit  employer,  il  faut  avoir  egard  an  ton  ou  I on  se  trouve.  Lc  Iril- 
le  s indique  par  lo  Signe  tr  place  stir  la  note:  c’ est  toujours  avec  I intervalle  supe'rieur  que  la  note  se  trille  ou  so  cadence. 

DES  NOTES  SYNCOPEES. 

F.u  parlant  de  la  raesure,  nous  avons  dil  qu  elle  sc  partageait  cn  terns  il  est  Ires  essentiel  de  savoir  que  les  terns 
so  divisent  en  forts  el  laibles.-  le  tents  fort,  dans  loute  espeee  de  inesure  est  toujours  b terns  impair  lo  terns  fort, coni- 
ine le  mot  I indique,  est  celui  qu  on  attaque  plus  fortement 

Les  Notes  Syncopees  soul  celles  qui  se  partagent  egalement  entre  la  partie  laible  d un  terns,  et  la  parlie  forte  du 
tents  suivant. 

Exemple:  ^ * f\  t 1 j ^ * fl 


S.  IUIH. 


Sitin’  de  Renvoi. 

% 


DE 


Reprise. 


QUELQUES  SIGNES  ESSENTIELS. 


Double  Reprise. 

w 


Point  d'Orgne. 


Pour  rnl'ler.  I’our  diminuer  |t.  S( 


Dolcissimo 
Coil  espress: 


p Piano  Ut‘zzo  fode 

pp  Pin nissi.no  Cresc-  Crescendo. 

f port4.  Diminuendo. 

ff  Fortissimo.  Dolce. 

...  , , , 1)ar  |os  degres  du  Metronome.  Dans  Its  cas  on  les  Mouve 

L.-s  Compositeurs  modernes  indiquent  ordinaireraent  les  llouvemens  pai  b 

, ...  .,  'ii  ,„i  I,.«  mots  italiens  dimt  nous  donnons  les  pnneipatu. 

in, -ns  ne  sont  pas  indiques  d une  mamere  aussi  precise,  .Is  le  sont  pai  les  nuns 

.AilttgtO  T res  lent.  A 1 1 < ‘ !4  • < > 

Lento  Largo  U»i.  Allegretto..  ' " 

l.arglietto  Mains  hut  Agitato A<ph 

ilaestoso /tree  i/nivile 

V minute  Posement. 


Vivace ' if 

Presto * 'lr 


METHODE  DE  FLUTE. 

nmcLE  r;r 

MANIERE  DE  MONTER  LA  FLUTE. 


La  Flute  doit  etre  niontee,  de  maniere  que  le  (roil  do  P embouchure  se  trollie  en  dedam  a tine  \ ligne  environ  de 
difference  dcs  aulres  Irons. 

MANIERE  DE  TENIR  LA  FLUTE. 

L.a  maniere  tit*  tenir  la  hlute  i*st  unt*  ties  choses  esscnlielfcs  au\  tjuelles  Ii*s  pIpvps  iloivi*nl  surlout  s altarlier  < I * * s lo- 
ri*i,,e-  Lt*  mointlrt*  mouvement  pent  dt-ranger  Pembouehure  et  alterer  Ip  son  de  linstrument.  il  faul  done  (juc  h*s  doigls  puis 
sent  se  leu-r  et  s aliattre  avec  facilite.  et  que  le  maintien  de  |a  Flute  soil  indepemlant  de  lours  mom et, tents 

Pour  atteimlre  ce  but,  on  doit  donoer  a I' instrument  les  I rois  points  d appni  snivants. 

I ha  **  • phalange  dt*  I index  de  la  main  gauche. 

2"  Le  pouce  de  la  main  droite.,  qu’on  placera  t*n  dessous  de  lindex 

•V  i.e  menlon  sur  leqoel  repose  la  le'te  de  la  FI, he.,  legerement  pressee  par  la  .V!"  de  Lindex  de  la 

main  gauche. 

OE  L' EMBOUCHURE  ET  OE  REMISSION  DU  SOUFFLE. 
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ment  scnlie  par  le  has  de  la  levre  inferieure 

Knlre  les  levres  faiblemenl  tendues  il  doit  se  former  line  nelil, 

,, . 

lMr.il  I rurlmilr . ' " " ,"“l“  “ 111  “ »” 

Nous  devons  premuni, • les  el.'-ves  centre  (habitude  vicieuse  et 

dents;  on  oblien.  ainsi  u„  son  tou,  aussi  pen  fPanc  |e  , / ^ T h»*a«  ""  I*"  ' 

lant.  *»«<«nt  chez  une  personne  qui  aurait  ret  usage  eu  p*'1 
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TABLATURE  DE  LA  GAM  ME  NATURELLE  DE  LA  NOUVELLE  FLUTE 
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INDICATION  DCS  SIGNES 


jininls  noirs  iiuli.pi,  ill  lcs  trmis  q,ie  cloiv.  nl  hnuehcr  lcs  doigfs, 
points  bhuws,  les  tmus  ouvcrts, 
eft rrcs  indiquent  les  font  lions  des  Clefs 
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simplcmenl  la  .V-  dcf  .toil  nalmcllcracnl  ctrc  fcrmcp  par  |c  pouce  <lc  la  main  gauche. 
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cas  designes 
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F|()te  ,|  aevra  Atudicr  Ira  'loigtes  & •«  naturelle  in.Ii  ^ 

l.orsque  leleve  sera  parvenu  a taire  parler  •'  ([  # jes  buns  et  ties  mauvais  .foi^tes:  nous  n"a\(ms  jn 

qurs  Jans  les  tablalures  .pie  nous  donnnns  dau"  * I1'"  • ^ supcessivement  et  a |.!usi«uu  s reprises  ehacun  ,I,.S 

<lii, ue  i, ue  les  bans  Qi.aml  il  sera  sur  de  res  <lo.gte» 

exerrires  preparatoires  4111  sunent.  les  professeurs  a bubiluer  <les  I'origine  lews  e 

( untraireme.it  i,  re  qui  es.  enseigne  generalen.ent,  nous  engage. 
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note  se  trnme  entre  deux  notes  superieures. 

Ces  doigtes  employe's  avee  menageinent  jiroduisent  unsxcellent  effet,  mais  il  ne  faudrait  pas  en  abuser 
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